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Un nouveau "berceau" pour l'unique centre 
d’aide médicale à la procréation du Var 
Nouvelle implantation et prise en charge élargie pour le centre d’aide médicale 
à la procréation du Var à Toulon. 
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Le seul centre d’assistance médicale à la procréation (AMP ou PMA pour procréation 

médicalement assistée) du département du Var vient d’inaugurer ses tout nouveaux locaux, 

au sein de l’hôpital privé Saint-Jean (groupe établissements Sainte-Marguerite), à Toulon. 

Motivé par la nécessité de se rapprocher d’une maternité et d’un cabinet de gynécologie – 

qui n’existaient plus sur l’ancienne implantation – ce déménagement marque une nouvelle 

étape dans l’histoire de la PMA dans le département (1). 

"Désormais, les patientes pourront, si c’est leur choix, être suivies dans le même 

établissement jusqu’au terme de leur grossesse, et dans certains cas par le même 

gynécologue, ce qui reste une exception", expliquent Anne Billiemaz, biologiste médicale 

chez Cerballiance, responsable du Var, et le Dr Laurence Serthelon, biologiste médicale et 

acupuncteur, responsable du centre. 

Comme tous les centres AMP, l’établissement dispose de deux agréments indissociables, 

biologique et clinique. Les laboratoires Cerballiance disposaient déjà du premier, l’hôpital 

Saint-Jean dispose désormais du second. Son équipe clinique s’appuie sur les Drs Audrey 

Roustan, Yves Jasaitis et Édouard Ribot. 

Prise en charge globale et approches complémentaires 

"Le rapprochement avec l’hôpital Saint-Jean, qui met à disposition deux sages-femmes 

dédiées au centre AMP, nous permet de proposer une prise en charge plus complète, avec 

des conseils en nutrition, de l’acupuncture ou un accompagnement psychologique" précise 

le Dr Serthelon. 

"Au-delà de la PMA, Cerballiance est un laboratoire axé sur la médecine globale et 

préventive, précise Anne Billemaz. Nous faisons des bilans sur les perturbateurs 



endocriniens, le microbiote vaginal ou la micronutrition, autant d’éléments pris en compte 

dans un bilan global de fertilité. Nous sommes donc en mesure de proposer à la fois une 

prise en charge globale et des approches complémentaires." 

"Quand on a du temps, avec des patientes plus jeunes par exemple – ce qui n’arrive pas 

souvent – on peut envisager de modifier certains paramètres grâce à la nutrition ou à la 

gestion du stress, pour les aider à tomber enceinte, reprend Laurence Serthelon. C’est notre 

particularité: nous ne sommes pas axés sur la seule technicité, nous sommes en mesure de 

répondre à la demande de la patiente." 

Des autorisations en attente 

D’un point de vue purement technique, le centre met en œuvre toutes les techniques de 

PMA, des plus simples aux plus complexes, de l’insémination artificielle à la fécondation in 

vitro (FIV) avec injection chirurgicale de sperme, en passant par la FIV classique ou avec 

micro-injection de sperme éjaculé. 

L’évolution est médicale, mais aussi sociétale, rappelle Anne Billemaz. "Nous travaillons 

avec le sperme du conjoint ou celui d’un donneur, avec les ovules frais ou congelés de la 

patiente et nous n’accompagnons plus seulement des couples hétérosexuels. Depuis la 

nouvelle loi de bioéthique de 2021, nous recevons également des femmes seules ou des 

couples homosexuels." 

Installée dans "des locaux plus grands, plus adaptés et avec des matériels encore plus 

performants", la nouvelle équipe espère désormais de nouvelles autorisations de l’Agence 

régionale de santé. Notamment pour pratiquer l’autoconservation des ovocytes à visée 

sociétale: l’activité est réservée aux centres AMP publics, et il n’en existe pas dans le Var. 

1. L’aventure a démarré en 1997, avec les Docteurs Antoine Cluzel et Robert Boschet. 

Jusqu’en 2003, seuls les bilans initiaux, la stimulation ovarienne et les prélèvements ovariens 

étaient réalisés dans le Var. La suite de la procédure (biologie, prélèvement de sperme, 

réimplantation) était réalisée à l’hôpital Saint-Joseph à Marseille. 

 

Réunie autour du Dr Laurence Serthelon (à gauche) et Anne Billiemaz (à droite) représentant 

le laboratoire Cerballiance, l’équipe de direction de l’hôpital privé Saint-Jean: le Dr Audrey 

Roustan, Stéphanie Ferrer, directrice de l’établissement, Nicolas Mainguy, directeur général 

des établissements du groupe Sainte-Marguerite, Catherine Strano, cadre responsable de la 

maternité et Caroline Lechieux-Fornes, directrice SIH. (Photos C. R.) 


